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ÉVANGILE (Lc 10, 25-37) 

 
Alléluia. Alléluia.  
 
Tes paroles, Seigneur, sont esprit et elles sont vie ; 
tu as les paroles de la vie éternelle. 
Alléluia. (cf. Jn 6, 63c.68c) 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (Lc 10, 25-37) 

 
En ce temps-là, 
un docteur de la Loi se leva et mit Jésus à l’épreuve en disant : 
« Maître, que dois-je faire pour avoir en héritage la vie éternelle ? » 
     
Jésus lui demanda : 
« Dans la Loi, qu’y a-t-il d’écrit ? Et comment lis-tu ? »   
L’autre répondit : 
« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme, 
de toute ta force et de toute ton intelligence, et ton prochain comme toi-même. » 
     
Jésus lui dit : 
« Tu as répondu correctement. Fais ainsi et tu vivras. »     
Mais lui, voulant se justifier, dit à Jésus : 
« Et qui est mon prochain ? » 
     
Jésus reprit la parole : 
« Un homme descendait de Jérusalem à Jéricho, et il tomba sur des bandits ; 
ceux-ci, après l’avoir dépouillé et roué de coups, s’en allèrent, le laissant à moitié mort. 
    
Par hasard, un prêtre descendait par ce chemin ; il le vit et passa de l’autre côté. 
De même un lévite arriva à cet endroit ; il le vit et passa de l’autre côté. 
Mais un Samaritain, qui était en route, arriva près de lui ; 
il le vit et fut saisi de compassion.      
Il s’approcha, et pansa ses blessures en y versant de l’huile et du vin ; 
puis il le chargea sur sa propre monture, le conduisit dans une auberge et prit soin de lui. 
    
Le lendemain, il sortit deux pièces d’argent, et les donna à l’aubergiste, en lui disant : 
‘Prends soin de lui ; 
tout ce que tu auras dépensé en plus, je te le rendrai quand je repasserai.’ 
Lequel des trois, à ton avis, a été le prochain de l’homme tombé aux mains des bandits ? » 
Le docteur de la Loi répondit : « Celui qui a fait preuve de pitié envers lui. » 
Jésus lui dit : « Va, et toi aussi, fais de même. » 

    – Acclamons la Parole de Dieu. 
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Le livre du Ciel                              Tome 14 -   11 juin 1922                            Luisa Piccarreta 

La vie spirituelle se calque sur la vie naturelle. 

Arrête-toi un instant aux nombreux changements qui caractérisent la vie naturelle.  
L'être est conçu dans le sein de la mère et y reste pendant neuf mois pour former un petit 
corps. Quand le corps est formé, il est forcé d'émerger.  
 
S'il voulait rester à l'intérieur du sein maternel, il mourrait. Faute d'espace pour croître,  
il suffoquerait, mettant sa vie et celle de la mère en danger.  
 
Si la vie naturelle devait être conçue en dehors du sein maternel,  
qui fournirait le sang et la chaleur nécessaires à la formation du petit corps?  
Et même si cela était possible, 
le contact de l'air détruirait les tendres membres de ce petit corps.  

Maintenant, considère quels soins doivent être donnés à un nouveau-né dans la période qui 
suit sa naissance.  
La chaleur, le froid, ou une insuffisance dans l'allaitement pourrait le conduire à la mort.  
Si on donnait au nourrisson un autre aliment que le lait, il ne saurait le mâcher et cela pourrait 
mettre sa vie en danger.  
Puis vient le temps où l'enfant peut manger d'autres aliments, peut se passer des couches, 
 et effectue ses premiers pas.  
Tu vois? Nous sommes toujours dans la petite enfance et l'enfant a déjà expérimenté 
d'innombrables changements.  
 
Que dirait-on si, lorsqu'on met l'enfant sur le plancher pour qu'il fasse ses premiers pas,  
il cédait à la peur, faisait des scènes de colère, pleurait, et refusait obstinément?  
Ce serait lamentable, puisque l'enfant ne pourrait parvenir à la maturité s'il restait toujours dans 
les bras de sa mère.  
Il manquerait des exercices requis, ne prendrait pas de forces et ne se développerait pas.  

Maintenant, considérons la vie spirituelle authentique.  
Elle est conçue dans mon sein. Elle est formée par mon sang, mon amour et mon souffle.  
Ensuite, je la nourris de mon sein et je l'entoure de mes grâces.  
Puis, je lui apprends à marcher avec l'appui de mes vérités.  
Mon objectif n'est pas d'en faire une poupée pour l'amusement,  
mais de créer une copie de moi-même..  
C'est là que les changements rentrent en ligne de compte.  
 
Le seul but est  
-d'amener le débutant à la maturité et  
-de lui fournir tous les privilèges et les prérogatives de la vie spirituelle authentique. 
Autrement, il resterait aux couches . Au lieu de me faire honneur et de m'apporter gloire,  
il me causerait de l'affliction et du déshonneur. 
 
Combien d'âmes restent au niveau du nouveau-né ou, au mieux, progressent jusqu'au stage 
des couches.  
Les âmes qui coopèrent avec moi pour devenir des copies de moi-même  
sont extrêmement rares.»                                                                                                                                                                           
                                                                                                                     GE - La Volonté Divine – Lumen Luminis 


